| £ Vous
| PlE DE NoUs
ANNONCER...

EST-CE LA
BIBLIO‘_I; HEQLE

VEUILLEZ
ENTRER,
MESSIEURS. | |
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MONSIEUR
LE MARQUIS
DE LA MOLE !

MONSIEUR

JULIEN
SOREL,
C'EST
DONC
vous !

ENCHANTE
DE VOLIS

RENCONTRER |8

MONSIELIR

LE MARGUIS |}

FORT BIEN !
VOoUS IREZ
PONC VOUS
EN ACHETER
22 AL:TRES

BIEN...
COMBIEN

SAVEZ-VOUS
QUE J'Al
BEALCOLIP
ENTENDU
PARLER
DE VOUS.

DE CHEMISES
AVEZ-VOUS,
MONSIELIR
=

MONSIEUR
i LE MARQUIS
JE VOIS ; . EST TROP
QUE RIEN
NE VOUS
CHANGERA.

JE FAIS
DONNER
DES
ORDRES
POLIR QUE
CELA S0OIT
FAIT.

DES QLE
Vous
SEREZ

CHANGE,

VENEZ ME

RETROUVER
AU SALON.

NOBLESSE...

MONSIEUR
SOREL
!
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Voicl
MON
EPOLISE. JE slIs
ENCHANTE DE
FAIRE VOTRE
CONNAISSANCE,

MADAME LA
MARQUISE.

ENCHANTEE, |
MONSIELIR.

SE TROUVER
AL MIL/EL
UES NOBLES
FIT PRENCRE
CONSCIENCE
A JULIEN QUE
TOUS N'ETAIENT
FAS AUSS/
FAISIBLES QUE
LE MARGQLYS.,

PARDONNEZ
MON
RETARD,
PERE...

ALLONS
FAIRE LINE
PROMENADE
A CHEVAL
UN JOUR
PROCHAIN,
VOULEZ-

VOLONTIERS,
MONSIELIR
LE COMTE !

It SE TROLVA
TUGE RAR
TOUT A CHACUN,
BONJOUR I
‘ MONSIELIR
/ e LE COMTE,
A 17857 JE MAPPELLE
g g JULIEN SOREL.
(e \ ) L
\ o o
AH, Voic!
MON FILS,
LE COMTE
= NORBERT...

MAPEMOISELLE
MATHILDE.,




ELLE
! S i Aff%gggs

QUE FAIT ‘* . : o DE MADANE
/¢! CE PETIT : _ SN GLleirs DE RENAL.
PLEB?EIEN _' SR FEMME

DETESTABLE |
f

I MALRAIT
SEMBLE PLUS §
EXACT DE DIRE |
QUELLE |
N'AVAIT RIEN B3
D'LINE FEMME. |
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ETELLE
e FARAISSAIT
SES YEUX AVOIR
TRIOMPHAIENT o 3 AUTANT
PE MORGUE : D ESPRIT
ET DE FIERTE... QUE L'ON
EN ATTENCAIT
D'LIN HOMME.

PEMANDE
FARPON
IMMEDIA-
TEA&ENT

RELACHER
MA

VIGILANCE

. M ; i VA-T-ELLE
s PROFITER DE
: 1 | ' L'OCCASION
POLIR ME
CHASSER ?
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PARFAIT,
MONSIELIR
SOREL, CE
TRAVAIL

vous

CONVIENT...

ET VOUS Y o

s | P B
5 LR
s il MONSIELR

SEMBLE- J'4l CES

Tal QUELQLIES
LETTRES
A Vous

FAIRE ECRIRE —
AUJOURD'HUI [ 27

AH, J'Y PENSE,

MON PERE
EST PARTI
7

GLE
VOULEZ~
Vous,
MADPEMOI-
SELLE ?

nwyaunw (D1 H
PASSAGE 14|
SECRET ! 1o

JE VOUs NE LAISSEZ |
REMERCIE, PAS MA FILLE |
MONSIELIR ENTRER DANS

LE CETTE PIECE.
MARQLIIS,

=

e

ELLE ¥
ACQUIERT DES
CONNAISSANCES. ..

o SuINE Lu

D'ALICLINE 4

\ UTILITE ET ME TRES

. METTENT DANS BIEN.
L'EMBARRAS.

AH,

LE VOILA !
AURIEZ-
VOLIS LA

PRETENTION

PE FAIRE MON

EDLUCATION

MONSIELIR
SOREL
?

GRAND
DIEU,
NON !

A | s
EST-ELLE o
VENLIE %
MESPIONNER

z i

MAIS
POURQUOI
PRENEZ-VOUS
CES LIVRES
SUBVERSIFS
2
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PARCE QUE
JE M'ENNUIE.
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EQUITA- J'EN Al
ASSEZ
DE TOUT

JAMAIS EN
MESLIRE DE
COMPRENDRE
CE QUE
JE VEUX DIRE.

L'ENNY...

CHOSES SE
| REPETAIENT
CHARUE
JOUE,
INLASSA-
BLEMENT...

UN ESPRIT RAFFINE
NE POLYAIT QUE
S'ASPHYXIER DANS
CETTE ABSENCE
DE CHANGEMENT.

)
MAGNIFICENCE |
FAISAIT .
L'ENNHU! ET
L'ISOLEMENT.
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DONNEZ-
MOl UN
CAFE,
SIL
VOous
PLAIT.

oul,
MON-
SIELR !

o
\ 4

EST-CE
QUE GA VA,
MONSIEUR

7

LA PLUIE S'EST
MISE A TOMBER
ALORS QUE
J'ETAIS AU BEAU
MILIEU DE MON

TRAVALL.

TIENS ! MAlS
QUELLE POULE
MOUILLEE NoUs

ARRIVE L2
?
o A

EN
VOILA DES
MANIERES

DE PARLER,
MONSIEUR, !

: NE
2 T'APPROCHE

PAS, TU

RISQUES
DE NOYER
MON CAFE !

VOTRE NOM,
MONSIELIR,
ET VOTRE
ADRESSE !

S/ JE LAISSE
PASSER CETTE
INSULTE, /LS NE
ME VERRONT
FLUS QUE
COMME
QRUELGL'UN PE
VULGAIRE !

DONNE-LLII
TON NOM
ET TON
ADREGSE

OH, LA
FERME,
JEUNE
BLANC-
BEC !
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JE Vous

FROVOGUE
EN DUEL,
M ONf/EUR

N
2 95
N
AN N
N
¢ o
& SANAA

v
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N
Z

GA VA,
MONSIELIR
7

JE NE
PENSAIS PAS
EN ARRIVER
Al DUEL, MAIS
JE N'Al PAS
EU LE CHOIX.

. SOUFFRIR LN TE
—  COMPORTEMENT
SERAIT LINE

HUMILIATION I

C'EST CE
QUE LE
GENERAL
NAPOLEON |
AURAIT
FAIT !

hl;
Iy

EN-
TREZ,

Vous
PRIE.

Vous
VOULEZ VOIR
LE BARON
CHARLES DE
BEAUXOISIQ

(B LéN 2
AN PUEL 7
\Y MAIS QUE
b DIABLE ME
- CONTEZ-
) A VOUS LA
/ 7
& 7
£3
JE VOLIS DEMANDE
ETES-VOUS PARDON, MONSIELIR,
LE DENOMME QUELGUILN A
CHARLES DE APPAREMMENT VOLE I

BEAUVOISIS
=

E

3
/S

MAIS CE
N'ETAIT
PAS VOUS,
HIER...

VOS BILLETS DE VISITE G

ET USLIRPE VOTRE /
IDENTITE. JE N'Al :
DONC PAS LA PLUS \
PETITE RAISON DE
VOUS CHERCHER
QUERELLE.
MA?mE:
LA VOITURE
JE EST PRETE.

VolIS...
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VolLa
L'HOMME
QU M'A
OFFE,WSE

MONSIELIR
SOREL,

JE VOUS PRIE
D'EXCUSER
L'IMPOLITESSE
DE MON
DOMESTIQLEE...

ET
J'ENDOSSE LA
RESPONSABILITE
DE SES ACTES
EN ACCEPTANT
VOTRE DLIEL, BIEN,

MONSIEUR,

Vous
TIREZ DES
QUE LE
MOUCHOIR
TOMBE A




B E ALLEZ,

VST ENL 3 Elasi
€ VAIS S/ TU DOIS
WOURIR. _ 8441

TELLE
. ESTMA
. DESTINEE. 3

MONSIELIR
SOREL...
MAIS
LE SORT

TaeEETir % F W1 A W

S —— e —

FAITES VOS
PRIERES !
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Vous Me
PLAISEZ
BIEN,
MONSIELR.

JE VAIS
CHASSER
CE COQUIN

DE COCHER !
VOUS POLIVEZ
DESORMAIS
ME COMPTER
PARMI VOS5
AMIS !

MONSIEUR
SOREL !

L/AURAIT-1L
TISSE DE
TOUTES
PIECES 7 /

I
B>
T fa
@'/f N % |
POLIRGLIOI < PARDON ? .
AVOIR MENTI N D L |
SUR VOTRE [~ » b MAIS Y e |
NAISSANCE [ =2 Y : DE QUOI
2 A PARLEZ-VOUS, e
et o MONSIELIR =y
= LE MARGUIS
7 B
¢ | y
— ! s
T e _‘
\ CEST LA
‘ ; PREMIZRE
SELON LE / Fols QL
CHEVALIER DE 'ENTENDS
BEALVOISIS, QUOo/ LINE TELLE
VoS GERIEZ 2/ RUMELIR !
LE FILS NATLIREL
D'UN DE MES
AMIS INTIMES...
pr e




i :'";i' : DESORMAIS |
1 IL AURA JMA- 4 - QUAND VOUS Anobies
bl i VOULU EVITER GINE... VIENDREZ CHEZ AT
Wl LE RIDICULE DE MOl VETU DE il
0l S'ETRE BATTU CET HABIT...
0 CFOFNTRE LE
: L5 D'UN C'EST EN
, CHARPENTIER... [ JELE sAlS, ) i TANT QUE FILS
{; i JE LE SAIS. \S / i NATLIREL DE
) ~N 1 (="’ MON VIEIL AMI
i 41 e . P — LE DUC DE
|15 7 : CHAULNES QUE |
) ; ¢ o JE VOUS
| I RECEVRAL
|
SACHEZ EN
l PROFITER.
ET C'EST A MO
MAINTENANT DE
DONNER DE LA
\ CONSISTANCE
L LB _, vz A CE RECIT QLI
el & - A "y o ME CONVIENT.

"

QUE LU

" JAIMERAIS _

. GQUE Vous PREND-IL FAITES

) PRENIEZ : ENTENDRE
(4 CET HABIT LINE HISTOIRE
\ DE SOIREE INTERESSANTE
A BLELL. ET PLAISANTE
N A UN VIEIL
i HOMME...

ET QUE vous JE vaIS

55 PASSIEZ, pﬁﬁﬁgﬁ
UE JE VOIS RESOLUTION
CE QUE Vous ”g;- MES ACTES FAIRE MON
DONNEZ. : NT LA SOURCE ENTREE
‘ | so
/ cecinest || Bl e T eO m@gﬁw
i ] -' ' AVANCEMENT. i
| PAS EN G el SOCIETE !
| o RAPPORT s
ol : AVEC VOTRE

TRAVAIL.




IL S'AMUISE,
BIEN QUE

CELA M'A
SURPRIS
Allss| Al
PEBUT, MAlS
JE MY sUIS
HABITLE.

JE SIS
HELIRELIX
QUE ¢A

TE PLAISE,
JULIEN !

JE VIENS DE
RECEVOIR
LE TITRE

DE BARON,
MON AMI [

MONSIEUR
VALENOD
!

JE NE POUVAIS
MANQUER DE
VENIR SALUER LE
CELEBRE SOREL
QUl VIENT DE
FAIRE SON
ENTREE DANS
LE MONUE.

SAVIEZ-VOUS
QUE JE VAIS
ETRE NOMME
MAIRE DE
VERRIERES.

vous MEN
VOYEZ NAVRE,

MONSIEUR
LE BARON DE

VALENOD...

ABSOLUMENT
QUE VOUS
ME PRESENTIEZ
A MONSIELIR
LE MARGUIS
DE LA MOLE,
CHER AMI !

MAIS EN
VERITE,
JE sUlIS UN
TROP PETIT
GARGON
A L'MOTEL
DE LA
MOLE...

POUR PRENDRE
SUR MOl DE
PRESENTER

QUICONGUE A
MONSIELIR
LE MARGLIS.

T T




VENGEANCE...

CE PAS,
MONSIELIR
DE CROISENOIS
=

N'AVEZ-
Vous PAS
LA VOLONTE
DE DEMANDER
EN MARIAGE
LINE AlUSSI

JOLIE
| DEMOISELLE
‘ 7

LN sl BEAU
SOURIRE !

ME VOICI,
MA TRES
CHERE

MATHILDE !




DE TOUTES
LES FEMMES
DE PARIS...

ME FEREZ-VOUS
L'HONNELIR
DE PASSER
UN MOMENT
AVEC MOl 7

BELLE JALOUSE
PLYSIONOMIE, | o

Z | rozmonscciaie (| | rousies (i)
NVIEE, 1 Sirs i,

AVEZ-VOUS Vous ETES ] EW TN | |Homme _
' CELLE QUE | REPLTATION |3
1 OCHABLE. .. [
TOUJOURS, LE |1 HRREAH

70UT EST
sAvEZ-voUs 7 |1 PARFAIT...

PELIT-ETRE,
MAIS JE N'AI
ALICLINE
ENVIE
DE VOUS
EPOLISER,
MON CHER...

A L'LIN ENVERS
(( L'AUTRE 7

QUE LA
PERSONNI-
EICATION
MEME PE

vous ETES
BiEN TROP
PARFAIT /

MARQUIS DE
CPOIS,ENOIG




DA

¢A NE
MINTERESSE  Papan.

PAS. IL ME RESTE

DU TRAVAIL
A FAIRE.

VOUS NE
NSEZ

JE NE
SAIS PAS
DANSER.

\

PARLONS,
VOLILEZ-
Vous 7

JE
M’ENNUIE
I€l.

YoUs AVEZ
BEAUCOLIP
ETUDIE,
DIT-ON...

vous vous

ENNLYEZ
Allsgl
?

EFFECTI-
VEMENT,
/L AFOI EN
CE QU'IL
SAIT...

C'EST GRACE
A SON
COURAGE
QUL S'EST
W OFFRIR
CET HABIT
BLEU...

_ INTERESSANT !

EST




VEUILLEZ
MEXCUSEZ, || §
MONSIELIR

POURRLIO!
MAPEMOISELLE
MATHILDE PORTE-
T-ELLE LE
DEUIL ?

SOMMES LE JOLR
ANNIVERSAIRE DE
CELUI OO A ETE
EXECUTE POLIR
SES CRIMES SON
ANCETRE BONIFACE
DE LA MOLE.

AVEZ-VOUS
ENTENDU CE
QUE FAIT
MADEMOISELLE |
MATHILDE 7

MADEMOISELLE
MATHILE PREND
LE DEUIL CE JOUR-
LA CHAGLIE ANNEE
EN HOMMAGE
A CET ANCETRE.

. EGALEMENT QLE
LE HASARD A VOULLL -
QUE MADEMOISELLE
‘DE LA MOLE S'AP-
- PELLE MATHILDE-
MARGLERITE...

A DSE ACHETER

i .
SR
LE 30 AVRIL O QUELLE EST

1574, JOUR Ol ENBLITE

iL AEL LA TETE ALLEE
TRANCHEE, ENTERRER

CETTE REINE “ep DE 5ES
PROPRES

LA TETE DE MAINS?

PRELIVE D"
VERITABLE

MADEMOISELLE
MATHILDE N'A
POLRTANT PAS

BESOIN DE FAIRE
CE GENRE DE
CHOSE POUR

ATTIRER

LES REGARDS.

AW, A QUELLES
EXTREMITES PEUT
MENER LN AMOUR

IMPOSSIBLE. ..
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JULIEN

SOREL

EST UN
ROTURIER. ..

N
/

JE
POURRAIS
VIVRE
LN AMOLR
IMPOSSIBLE...

ELLE EST BIEN
SINGULIERE
CES DERNIERS
TEMPS...

5. QLIE DE
ENSER:

MECOUTEZ-
yous ?

AURNT-ELLE
pu GOOT

; POLIR MOI'Z



QUIAVEZ-
VOUS DONC, |}
| MADEMOISELLE P

MATHILDE
g

il

£

QUELRUES
TEMPS.

Sl LA
REVOLUTION
RECOMMENCE

C'EST
CE GENRE
P’HOMME QU
NOLIG FERA TOUS
GUILLOTINER.

MEVITERAIS-
TU POUR LE
FREQUENTER ?

EN QUOI
CELA TE
REGARDE-

L A TANT
D'ENERGIE.

CE NEST
PAS LN
PLEBEIEN.

PRENEZ
BIEN GARDE,
MATHILDE.

MON
FRERE A PEUR
DE L'/ENERGIE
DE JULIEN/

PERSONNE
D/AUTRE
ALTOLR DE LU
N‘EN POSSEDE
ASSEZ POLR
EFFRAYER LES
NOBLES DE
CE TEMPS.




VENEZ-VOUS, |
MATHILDE 7

DE QUOI

| SOUMAITEZ- T

vous
MWENTRE-
© TENIR 7

POURGLO!
LU A-T-ELLE
TEMOIGNE
TANT DE
BRUSGLIERIE
PAR DEVANT
MO/ 7

VEUILLEZ
MEXCUSER
MAIS LE
TRAVAIL
MATTEND.

JULIEN

VENEZ
UN MOMENT
AVEC MO,
J'Al A vous
PARLER.

ALLONS-
!

VoUus ENTENPEZ
DEVISER AVEC
CE ROTURIER !

OH,
{ PARDON,
JULIEN.

QLIE MANIGAN-
CE-T-ELLE 2
ALURAIT-ELLE

ENTREPRIS LNE
FOi5 ENCORE

ATTENDEZ,
NE PARTEZ
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MYSTIFICATION!
\

CE SOIR,

RENDRA LA
APRES
MINUIT,

; : - PRABANTERIE
" “- e sia b R ﬁ SERIELISE ET
/ : Y2 ad £ 2 3 PROTEGERA
éﬁ\é‘r% Y ; : il | . K ol /Mﬁu HON=
CHAMBRE* ! : ; < | | §

o o | | el S
[df \ A

AV

m‘ R

*DANS L'CELNRE T'ORIGINE, L'INVITATION PE MATHILDE SE FAIT PAR LE BIAIS D'UNE LETTRE

MAIS 6i C'EST
: JULIEN !
SERIELIX... : Lz vou_s»J

P : i VOILA !
ALORS LN
LACHE A 5ES

: I | {
VELIX /. | |\
= | \
AL

bt

ALLONS,
ALX
ARMES /

Al




PENSEZ-
VOUs QUE
JE ME
MOQUE DE
Vous 7

EXACTE-
MENT.

iL EST VENL SANS
ETRE CONVAINCLI. .-
DE MABONNE ||
FOi 2 L

PAS AMOUREUX L

3’ OUBLIE TES
e SOUPCONS !

JULIEN... ' K\\ \\

E, LES DELIX PERSONNAGES NE SONT

YALITRE A CE MOMENT DE L
ey 1 i

JE L'EMPORTE

/LR LE MARQUIS
DE CROISENOIS




L'AMOUR
EST UN
POLIVOIR...

QU POUSSE
A S'EPRENORE
DE L'AUTRE...

MO, QL NE
5L1i5 QULN
PLEBEIEN...

S'IL EN
EST AINS/,
JE VEUX
LA SEFMRE

N convERSATION,

ME VOILA
AIME D'LINE
NOBLE

s/ JE
CENTUPLE
SON INTERET
& POLR MOI, JE
b Devienora
¢ SON MATTRE
- /!

GESTES,
SAVOIRS,
ATTITUPES,
TOUT SERA
BON...

CET iNTERET .
5E CHANGERA

CETTE '
FEMME SERA |
AMOUREUSE - -

DEDAGNERALY

LES NOBLEAY S

DE NAISSANCE |

QUi ONTEOUR
[

LINE FEMME
PERGOIT PU
DANGER POUR
54 VERTU
DANS L'AVEU
D'UUN HOMME.

QU'ELLE
SE SERA
EPRISE
DE MO...

It EST
NATUREL
ALORS
QUIELLE NE
RESSENTE
PAS D' AMOUR
POUR Lil...

DEMOI/ |

QUELLE
GROSSIERE
ERRELIR
FONT CES

- RGNS EY
KUBIRIZOISSEIIATES

(FEMMETA AlMER
G ESTUAREG
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JE
REVIENDRAI
TE VOIR.

b Mas quEL
EST CET AIR

TRIOMPHANT
QU EMPLIT
SON

¢ VISAGE 7

CROIT-It. |

- AVOIR
3 ACQUIS
VES PROITS.
SUR MO/
=]

IRONS-NOLIS
JHUSRU'A LINE

PROMESSE CE ||

MADE-
MOISELLE
MATHILDE...

P

S QUE FAIT-

ELLE AVEC

LN ALTRE
27

MERCIL.

s

POURGLO!
NE ME
REGARPE-
T-ELLE MEME
PAS 7/




POURQUOI ME

FUYEZ-VOUS

DEPLUIS TROIS
JOURsS 7

QUELLE

MOUCHE

Vous A
DONC PIGLIE,
MONSIELR 7

y T
pii<g

VoUs
N'ETIEZ
QU'UN
CAPRICE.

UN
CAPRICE...

CE N'ETAIT
DONC QUE
CELA Z

FPREND-T-/L
CETTE FOIS
E

DE QUIOI EST FAIT
LE CCEUR VES
FEMMES 7

PENSIEZ-
vous 7




o _ LE CORPS DE CETTE
PEUT-ETRE - > FEMME SLBLIME
EST-ELLE 1 '_ SERAIT ALORS
‘ENCE : _SAPROE/
MOMENT- > _ 4 4 il K A

S S/ ELLEM'A
REGARDE !

FPOURGLO!
NE ME

REGARDE-
T-ELLE
PLUSE 7

ANS LES BRAS

D/UN'ALITRES

* OFFREZ-
PEUT-FIRE 8 | moi oone

TOUIOLRS 0E 28

LUINCLINATION 3 “%E@';Er
) £

FOUR MO .. e

oA T
MATHILDE... p ] MAIS
QU'Y-A-T-/L

||!II|LWL|“|~I! e PouiQuo' L DANS
' LE CGELR

M ll_lﬂ"_l! . ‘ B/ ] DES FEMMES
L1 ANHE : X pouRraLO| v

FAITES-




ET C'EST

MAIS TU LE
SAIS DEJA,
N'EST-CE
PAS 7

SON
POUVOIR
EST
REDOUTABLE,
JETE ;

A MOl QUE

TU CONFIES

TES PEINES
DE CCEUR,
JULIEN® 7

*DANS L'CELIVRE U'ORIGINE,
ET NON AU CHEVALIER DE BEAUVOISIS QLIE JULIEN SE CONFIl

SAIS-TU
QUELLE
ARME IL
CONVIENT
D'UTILISER
DANS CES
SITUATIONS
=)

- 'su

EST ALl PRINCE KORASOFE

~ JALRAIS
DI LE VOIR/

GA VA,
JULIEN 7

LORSQUE DELIX
AMANTS NE SE

=

e

WA,

EH BIEN,
JE NE
SAlS PAS
TROP...

COMPRENNENT
PAS, LS
SOUFFRENT...
MAIS HOMME
oU FEMME, LS
SONT HUMAINS
PAREILLEMENT.

7

LA
JALOUSIE,
MON

AM/...

LE CCEUR
DES FEMMES
RESSEMBLE
A CELUI DES
HOMMES.

LS SONT
TOLIS DELX
SENSIBLES A
LA JALOUSIE.

A 70/ D'UTILISER
CE SAVOIR A BON
ESCIENT !

LE CCEUR
DES FEMMES
EST EGALE
A CELUI DES
HOMMES.




BTRE AUTRE

= QUE CELLU

: DE SES
ATTENTES. ..

. EWITERDE
e RENCONTRER
= SES YEUX SANS

LES FUIR...

POLIR AUTANT

ME
ESIREZ-VOUS
TOUJOURS
7

ETES-VOUS
ENCORE MON
DEVOLE 7

MONSIEUR. ..




OH,
PARDON,
JULIEN {
FPARDON

POLIR MON
ORGfJEIL

JE RENONCE
A L'EXERCICE
DE MA RAISON !
FAIS DE MO/
TA FEMME,
74 SERVANTE,
TON ESCLAVE !

reemTo—— P e

B

MO/ QUI VOUSE
Al FAIT UNE
CONFIANCE
AVEUGLE !

COMMENT

Al-JE Pl ETRE

Aussl sor /!

BIENTOT,
MATHILDE
SE TROUVA
ENCEINTE.

MON
UNIQUE

DIRE QU'ELLE
DEVAIT DEVENIR
DUCHESSE !

C'EST PARCE
QUE JE NE
SU|S PAS
NOBLE QUE
JE N'Al
PAS SON
CREDIT. ..

N'EN DITES
PAS PLUS,
MONSIEUR,
LA VIE WEST
INSLIPPORTA-
BLE ET JE
VAIS Y METTRE
LN TERME.




Sl JULIEN
MELURT,
JE LE
SUIVRAI
DPANS LA
MORT !

NE OIS
FPAS DE
BETISES,
MA

JE VOUS
DONNE LINE
PARTIE DE

MES TERRES

MAIS CECI NE
SUFFIRA PAS
A FAIRE DE
VOUS UN
HOMME
HONORABLE !

ALORS
JE PORTERAI
DORENAVANT

LE NOM DE

MADAME

SOREL...

JE VIVRAI

AVEC LE PERE
DE L'ENFANT L SUFFIT

GLE JE ' ¥ AVEC GA!
PORTE ! *

_ JENE
DESHONORERAI
PAS MA FILLE

EN LA DONNANT
A UN ROTURIER

vous
SEREZ DES
AUJOURD'HUI
LE CHEVALIER
JULIEN
SOREL DE LA
VERNAYE !

ET LNE RENTE
ANNLIELLE
DE 10 000

FRANCS.

%

Vvous
RECEVREZ
BIENTOT
LN BREVET
DE LIELITENANT
DE HUSSARDS
ET REJOINDREZ
AUSSITOT VOTRE
REGIMENT,
MONSIELIR !

MO,
CHEVALIER ?
ET LIELITENANT
DE HUSSARDS ?
AVEC 10 000
FRANCS DE
RENTE
ANNLUELLE
2f




ABBE
CA‘ST!;"\NEDE

IL SEMBLE
QUE CE JULIEN
SOREL SOIT
EN PLEINE
REUSSITE
SOCIALE
A PARIS !

VOUS SAVEZ
A L'AVANTAGE
DE QUI CELA
TOURNERA...

MADAME
DE RENAL,
IL FAUT
VoS FAIRE
DAVANTAGE

VOUDRIEZ-
vous QUEe
LE CHATIMENT
DIVIN CONTINUE
DE TOUCHER
VoS EgFANTS

LE VICAIRE
MASLON DE
LA PAROISSE
DE VERRIERES,
NOUS Y AIDERA.

PENITENCE.

ECRIVEZ-LUI
LA VERITE,
TELLE QUE

JE VAIS VOUS
LA DICTER.

VOUS ALLEZ
ECRIRE A DIEU
DE VOS5 PROPRES
MAINS ET
EXPOSEZ-LUI
VOS PECHES
PASSES.

LA VERITE,
MADAME,

LA VERITE
! ou vous

NE VOUIS
SAUVEREZ
PAS...

“L'UN DES MOYENS
DE JULIEN SOREL
POUR RELISSIR EST
DE CHERCHER 4
SEDLIRE LA NOBLE

“C'EST UN
HYPOCRITE QU
SE DISSIMLILE
505 COUVERT

DE GACERDOCE..."

ALLONS,
ECRIVEZ !




UNE
LETTRE DE
DENONCIATION
DE LA PART
D'LUNE FEMME
DU NOM DE
MADAME DE

QUAND MON
PERE A CONNU
CETTE HISTOIRE,
IL WA AUSSITOT
FAIT DIRE QU'IL

DESAVOUAIT

RENAL... < NOTRE MARIAGE
/i !

ELLE TY
ACCUSE DE NEN
AVOIR GLIAPRES
L'ARGENT ET
LA POSITION
SOCIALE ET
PRETEND GLE
TU NE GONGES
QU'A SEDUIRE ET
DEPRAVER LES
FEMMES NOBLES
MOISELLE - S POUR TE FAIRE
MATHILDE T q & 93 UN ETAT ET
. : 1 G DEVENIR
QUELQLE
CHOSE.

POLIRGLIOY,
LOHISE

m?_SE-T—IL,
HILDE 7
QUE VIENS- % T}%‘ﬁg E‘ST
TU IR HENS L
falRe £ PERE A
RECU LINE

JE NE TE
LE PAR- -
DONNERA
PAS !




JE ME
VENGERA/
A







QUELLE
/GNO?(/NIE

A-T-ON Pd

ENFERMER

MON EPOUX
DANS UN
TEL LIEU!




